
RECYCLAGE RIFA 07/05/2011 
 

L’annonce, déjà proposée sur le site web du club, (http://subgalatee.fr/),  avait 
été refaite sur le paperboard à l’entrée de la séance d’entrainement du mercredi 

soir précédent. Tous les membres, et particulièrement les 43 moniteurs déclarés 
du club étaient vivement conviés à cette séance de recyclage sur l’éventail des 
procédures du nouveau RIFA. 

 
En ce superbe petit matin du jour J, un peu avant l’heure du rendez-vous, Didier 
avait déposé tous ses bagages dans le hall de la salle de l’ancienne mairie du 

Chesnay. Gérard arrivait bientôt muni de la logistique nécessaire à  un 
environnement cosy pour cette dure journée à venir. Didier, interrogé, ne sut que 
répondre à la question primordiale, ‘’combien serons nous ?’’. Sa réponse 

embarrassée, laissait à penser que l’éventail des présents pouvait aller de 2, lui 
et moi, jusqu’à 160, nombre des adhérents 2011 à ce jour….. 
 

Etsuko, visiblement dans les vapeurs d’une nuit écourtée, passait sans nous voir. 
Un bruyant rappel à l’ordre la jeta dans une confusion la faisant rire jaune. Céline 

arrivait bientôt, suivie de Michel, encombré par deux énormes sacs de croissants 
qui s’avérèrent délicieusement délicats et parfumés. Accablé par le travail, il 
nous quittait aussitôt à regret. Peu à peu la petite salle, réorganisée pour nous 

recevoir, se remplissait. Gérard, équipé comme un pro proposait un breuvage 
chaud aux 5 stagiaires présents à l’heure prévue. Deux autres arrivaient bientôt 
après un passage tardif à la charcuterie voisine. Les croissants ayant été 

suffisamment martyrisés, la formation pouvait débuter pour les 7 stagiaires. 
 
Didier, en digne maitre de conférence, nous énumérait la genèse de cette 

nouvelle qualification, et la nécessité de s’y conformer, moyennant une petite 
cotisation de solidarité versée à la FFESSM. 
 

Vers 11 heures, la sècheresse locale, eut raison de son appendice lingual, et d’un 
bref signal, il indiqua que pour Martial, c’était l’heure de rallumer le réchaud de 

Gérard, de nous diriger vers la table du fond pour achever les croissants et 
diluer les granulés de café lyophilisés du biberon de Gérard dans l’eau bouillante. 
 

La pause étant terminée, des travaux pratiques s’annonçaient déjà. Martial 
s’abandonnait bientôt dans les bras de Didier, avant qu’Etsuko ne montre des 
signes de conscience à notre instructeur. 

 



L’heure des agapes était là. Etsuko et Didier s’enchainaient par la vie. Gégé 

sortait sa fiole n°1 et sa décoction vanille cannelle et autres aphrodisiaques 
circulait avec modération dans les rangs des stagiaires, avant le débouchage du 
grenat de Grappe Et d’O de Rémy, et le nectar d’André. Le cubi de rosé très 

frais de Sylvain eut ses adeptes. Les meules étant mouillées, tout y passait ou 
presque, les mini-quiches tomates confites de Céline, le jambonneau de Gérard, 

la salade de riz de Sylvain, les tomates de Céline, les tranches de rôti d’André. 
Le coulant baraqué de Gégé ne fit qu’un tour, pendant que les fraises de 
n’saisplusqui régalaient. La tarte d’Etsuko exigeait le petit café arrosé de la fiole 

n° 2 de Bigbull pour clore et nous tombions sur les chaises pour la suite. Le grand 
absent aura été un certain DT innommable, qui avait attiré les candidats en 
parlant d’un apéro géant à sa charge. Sa défection et celle de son GSM laissent à 

penser que c’était des promesses d’homme politique, mais, en ces temps sans 
scrupules, tout est possible…. Quoiqu’il en soit, le festin est terminé, retour à la 
case travail sans frôler la case sieste. 

 
Dès la reprise, la PLS nous donnait à réfléchir. Didier montrait à Etsuko 
comment un mano à la mano pouvait se terminer avec une ceinture débouclée et 

une main sous la couverture de survie. La petite Anne eut ensuite droit à toute 
sortes de tortures, à la main, à la bouche, au BAVU. Ses côtes doivent se 

souvenir des cadences infernales appliquées  pour essayer de la gonfler 
régulièrement. Etsuko, au bord de la syncope aura même droit à une injection de 
côtes de Provence, avant de s’abandonner mollement sur les genoux de Didier. 

 
Il est tard, le programme est terminé, et nos espérances d’apéro pour la 
conclusion s’éteignent encore une fois. Un certain DT n’a toujours pas été 

réanimé et, c’est la langue sèche, et la larme à l’œil, que nous écouterons Didier 
nous annoncer le prix de ce recyclage. Les 12+2€ exigés par la Fédé pour ce petit 
rectangle de plastique sont indigestes, mais qu’importe nous sommes au niveau 

des normes du jour. L’an prochain c’est sur que cela deviendra o b l i g a t o i r e, 
dans la future nouvelle formule 2012…. 
 

Merci à Didier. Il n’aura pas eu les 160 participants espérés, mais il sera reparti 
avec les 14€ d’un stagiaire parfaitement recyclé. 

 
Gérard LEGRAND 
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